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On a l'ecours aux espèces à croissance rapide, dont la feuille tombe en septembie et
do!it les boutons fruitiers sont rëfractaires aux grands froids.

On trouve ce genre de pommiers dans les variétés de Russie, dont la Transparente
jaune et d(. froncels, la Duchesse d'Oldenburg et l'Alexandre sont des types frappants, hua-
bois o.t hnirs l)outons ne s..nt pas d.'tériorés par un froid de 40 degrés au-dessous de zér.)
Fahrenheit, degrés d- fi'oid enregistrés presque tous les liivers à la Station fruitière du
gouvernement à Chicrutimi, côté Noi'd du Saint-Laurent.

L(>s plantations fruitières comm.;iicerent dans la province d'Ontario pendant le sièch;
actuel. Depuis 1852, un<' grande impulsion fut <ioiu)oe à la culture fruitière dans cette
provu;c(>oii le sol est excellent et le ••limai moins rigoureux (|ue dans la province de Ouél)ec.
Les Sociétés d'horticulture et rKlablis.-einent des Stations fruitières par h-s gouvernements
d'Ontario et do Québec ont largement contribué au succès de l'industrie fruitière.

Dans toiit(>s les provinces du Canada, les gouvernements ont un département d'agri-
culture qui encourag»' la culture fruitière.

Le gouvernement du Canada seconde les gouvernements provinciaux dans leurs elîorts
énergi(pies.

F.'honorable S. Fisher. cultivateui modèle, ineiiihre des Sociétés Domoiogitpies et des
Soci(!|('s d'Horticulture, occupe depuis iSOC. hi haute position d( Ministiv do l'Agiicullure
du Canada duns le goiiverneuKMit du très honorable sir VVilfrid Laurier.

Dévoué aux inti'iêts de la classe agricol.', infatigable <lans ses elîorts pour le i.rogrèset
la prospérité d'? cette classe (|ui a raiil besoin de protection, iM. Kisher a la .satisL-tio:;

d'avoir grandement contribue; au développement de l'agriculture dans toutes ses branches
et à la piospé'rité sans j>récédeiil tpii règne dans tous l(>s centres agricoles du pays,
depuis l'océan Atlanti(pie à l'océan Pacifi(pie.

Les g« vernements des provinces furent généreux dans leurs octrois .>n faveiu' de
l'agriculture; il s'ensuit une augmentation ("norme d(> produits.

Le .Ministre de l'Agrinil.ure du Canada, vif à saisir la situation, comprit cpi'il fallait

p;-océder ('•neigicpicinent à la conservation <^t à l'exportation de ces produits.

L'établissement de giands hangars frigorih<|ues aux ports de mer les plus importants
pour rec.'voir et conserver les fruits, le b.uure <>t l(>s viaiuh's, en att<'ndant .pie c<'s produits
soient mis a bord (hvs navires, .igalem.'iil munis de r.'frig.'rants aux frais de .son départ(>ment
ou en attendant de meillein's prix ,|,|,. veux cpii existent lorscpie les niarclu-s sont encombrés.
Les (h'tailleiiis de fiaiiis peuvent nioyeimant une laihle contriluition déposer dans ces réfri-

gérants les fiiiits (pi'il- reçoivent, et (pi'ils reiiivnl au furet à mesure du besoin de leur
débit.

Déjà on a établi plusiems chambres .semblables aux stations de chemin de fer dans les

grands centres de piiMluclion, où les fruits des cultivateurs, immédiatement a})rès .ivoir été
cueillis .sont placés en attendant les trains sp)eciau\ a chars glacières.


